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Imaginez un conte en reprenant des éléments du rêve de Michel Leiris.

Il  était  une fois  un jeune homme honnête et  simple.  Il  s’appelait  Jacques.  Il  était  si 
simple qu’il croyait tout ce que les autres disaient. Un jour, il a vu une comète passer, si bas 
qu’il lui semblait que sa chevelure enflammait la cime des arbres. La légende veut que là où 
une comète tombe, il y a un trésor. Le moment où il l’a vue, il s’est souvenu de cette légende, 
et a décidé de la suivre. La comète volait lentement dans l’air, mais trop vite pour être 
rattrapée. Quelques minutes après, quand il a levé les yeux, la comète avait déjà disparu. 
Embarrassé, il marchait en se sentant perdu, jusqu’à ce qu’il ait atteint un petit village. Il y 
est entré, et a demandé à un homme extrêmement maigre.
« Excusez-moi, est-ce que vous n’avez pas vu une comète passer ? » 
« Pourquoi ? »
« J’en ai vu une il  y a quelques minutes et j’allais la suivre pour trouver un trésor qui 
devrait être là où la comète est tombée. Mais je l’ai perdue de vue...»
« C’est dommage ! Attendez, je vais demander à ma femme si elle ne l’a pas vue », dit-il.
« Merci, monsieur ! dit le jeune homme, vous êtes très gentil ! »
Il ne s’était pas rendu compte que l’homme avait laissé échapper un méchant sourire. Un 
moment après, l’homme est revenu pour dire que sa femme avait dit que la comète était 
allée vers l’ouest. Jacques l’a remercié, et est parti vers l’ouest.

  A ce moment-là, l’homme extrêmement maigre se préparait pour partir vers l’est avec un 
grand bagage. Oui, sa femme avait vu la comète et avait remarqué qu’elle était allée vers 
l’est. Le méchant homme avait menti à Jacques pour trouver le trésor lui-même ! Sa femme 
l’a accompagné pour son départ et l’homme est parti d’un pas allègre.

  Jacques est parti vers l’ouest comme l’homme qui paraissait gentil le lui avait dit, mais il 
s’est perdu dans un bois.  Il  faisait  déjà noir et ce bois touffu était  encore plus sombre. 
Comme il n’avait rien préparé pour ce voyage, il avait faim, soif et sommeil aussi. Soudain, 
un écureuil est apparu d’on ne sait où, et a commencé à parler. J’avais oublié de le dire mais 
Jacques pouvait parler avec les animaux.
« Qu’est-ce que tu as ? » dit l’écureuil d’un air soucieux. « Qu’est-ce que je peux faire pour 
toi ? »
« Bonsoir,  je  suivais  une  comète  qui  allait  vers  l’est  mais  je  l’ai  perdue  de  vue,  et 
maintenant je suis perdu aussi... »
« C’est dommage... Je voudrais t’aider. Mais attends, je crois que la comète est passée vers 
l’ouest. Je l’ai regardée tout le temps, donc j’en suis sûr ! »



« C’est vrai ? Mais un homme gentil m’a dit qu’elle était allée vers l’ouest. C’est bizarre. »
« Alors, attends. Je vais demander à mes amis si j’ai tort. »
L’écureuil  a  sauté  légèrement  d’une  branche  à  l’autre  et  a  disparu  dans  l’obscurité  et 
quelques minutes après, l’écureuil est revenu avec ses camarades. 
« Tous ont dit que la comète était allée vers l’est. Nous en sommes sûrs ! »
« D’accord, dit Jacques, je vous crois. »

  Ce soir-là, c’était trop tard, donc il a décidé de passer une nuit avec les écureuils.

  Le lendemain matin, il est parti vers l’est pour trouver la comète avec l’écureuil qu’il 
avait  abordé.  L’écureuil  connaissait  bien les environs,  donc  ce n’était  pas si  difficile  de 
trouver le bon chemin. 

  Il a fallu quelques jours pour atteindre l’endroit où la comète était tombée. Ils avaient 
demandé conseil à beaucoup d’animaux pour y arriver. Mais maintenant, ils étaient devant 
un étang où on voyait toutes sortes d’animaux. Jacques était stupéfait de trouver un étang 
tel.
« Entrez ! » dit l’écureuil d’un ton encourageant, et Jacques s’est décidé à entrer. Il a dit 
adieu à son ami et il est entré. Un pas dans l’étang, un cerf gardien l’a arrêté.
« Pourquoi êtes-vous venu ici ? »
« C’est parce que j’ai vu une comète. Je pensais qu’il y avait un trésor où elle était tombée. »

 Le cerf l’a regardé directement dans les yeux et a dit « Vous pouvez entrer. »
« Merci » dit Jacques, craintivement, et il a mis son pied dans le monde inconnu. La rue qui 
semblait être la rue principale menait au palais. Il a suivi la rue jusqu’à l’entrée du palais 
où une femme belle et  élégante se tenait debout.  À côté d’elle  était  l’homme maigre,  à 
genoux, les mains liées. Surpris, Jacques a poussé un cri.
« Il a menti, dit la belle femme, il ne mérite pas le trésor. Mais vous, vous êtes honnête. 
C’est vous qui méritez le trésor. Je vous attendais. »
« Merci, madame. Je suis vraiment heureux. »
« Mais il y a une condition. Vous devez vous marier avec moi et il ne faudra jamais rentrer 
sur la terre. »
« Je dois rester ici toute ma vie...? » Il regardait autour de lui, le monde dans l’eau semblait 
agréable, mais ce n’était pas un endroit pour lui.
« Je ne crois pas que je puisse vivre ici toute ma vie. Merci, je vais rentrer sur la terre. » dit 
Jacques sans montrer le moindre scrupule.
« D’accord, vous êtes toujours honnête. Vous me plaisez. Je vous donne ce collier qui va 
coûter une fortune. »
« Merci ! Ce sera un bon souvenir de ce voyage ! »
Et comme il disait cela, il est rentré sur la terre avec son collier qu’il a chéri toute sa vie.


